


L’ novembre 2021 visant à réduire l’empreinte 
numérique en France, prévoit que l’Autorité de régulation des communications 

) et l’Autorité de régulation de 

Le référentiel général de l’écoconception des services numériques a ainsi été élaboré par l’ et l’
en lien avec l’ et l’

Ce document s’appuie en particulier sur les travaux antérieurs de la 
écoresponsable (MiNumEco) menée par la DINUM et l’ADEME, en collaboration avec le 
Transition écologique et l’Institut 
antérieures sur l’écoconception des services numériques. L’ambition est d’établir un référentiel général sur 
l’écoconception des services numériques unique par la puissance publique, socle commu

S’il s’agit d’un document non
environnementale d’un service, au regard de ce référentiel (par exemple la publication d’une déclaration 
d’écoconception ou la mise en avant d’un score d’avancement
respecter le cadre en vigueur en matière d’allégations environnementales, en particulier en termes de 

Selon l’étude de l’ADEME et de l’Arcep de l’empreinte carbone en France
d’autres impacts environnementaux notamment l’épuisement des 

représentent la majeure partie de l’empreinte environnementale du numérique.

l’horizon 2030, si rien n’est fait pour réduire l’empreinte environnementale du numérique et que les usages 

d’équipements serait supérieur de près de 65 l’essor 

incluant l’augmentation de 45 de l’empreinte carbone du numérique en France et 14 d’augmentation 

présent document, le référentiel général de l’écoconception des services numériques est aussi disponible en 

pour donner aux consommateurs les moyens d’agir en faveur de la transition écologique grâce à une meilleure protection contre

– Arcep sur l’empreinte environnementale du numéri

https://www.arcep.fr/mes-demarches-et-services/entreprises/fiches-pratiques/referentiel-general-ecoconception-services-numeriques.html
https://www.arcep.fr/mes-demarches-et-services/entreprises/fiches-pratiques/referentiel-general-ecoconception-services-numeriques.html
https://www.arcep.fr/uploads/tx_gspublication/general_policy_framework_for_the_ecodesign_of_digital_services_version_2024.pdf
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/HTML/?uri=CELEX:52022PC0143
https://www.arcep.fr/la-regulation/grands-dossiers-thematiques-transverses/lempreinte-environnementale-du-numerique/etude-ademe-arcep-empreinte-environnemental-numerique-2020-2030-2050.html


L’
tendance en réduisant l’empreinte environnementale du numérique. Ce terme désigne l’intégration des 

vironnementales dans la conception du produit en vue d’améliorer la performance 

pour appliquer ce principe d’écoconception aux 

Dans cette perspective, le référentiel général de l’écoconception des services numériques vise à établir une 
base de connaissances et recommandations commune permettant d’accompagner les démarches 
volontaires d’écoconception. Outil d’action et de sensibili

Concevoir des services numériques plus durables permettant d’allonger la durée de vie 

, en particulier leur fabrication, représentent la majeure partie de l’empreinte 
. L’écoconception des services numériques est l’un des leviers pour 

éférentiel général de l’écoconception intègre plusieurs 

• 

• romouvoir l’adaptation du service au contexte d’utilisation et de visualisation c’est
, permettre l’usage du service sur

de terminaux possible (interface tactile, clavier physique…)
• tiliser l’

durée des services et de l’utilisation de terminaux, en particulier pour l’I
• 

permettre l’usage du service sur les versions antérieures du système d’exploitation ou du navigateur 

de l’attention de l’utilisateur pour des usages 

es de captation de l’attention 
de l’utilisateur, appuyées par l’exploitation de quantités croissantes de données disponibles, des capacités 
de calculs et de mécanismes de profilage de plus en plus fins. Cette économie de l’attention favorise une 

des usages qui peut entrer en dissonance avec l’objectif de 
cibles de réduction de l’empreinte environnementale du secteur numérique

éférentiel général de l’écoconception inclut donc des critères ayant pour objectif d
’économie de l’attention

• poussant à l’usage incontrôlé du service

• edonner à l’utilisateur le contrôle de ses usages grâce à des information claires, l’absence de 

d’un bouton 
la mise en place d’un indicateur de suivi de consommation

• 

établissant un cadre pour la fixation d’exigences en matière d’écoconception applicables aux 
és à l’énergie.

– Arcep sur l’empreinte environnementale du numérique en 2020, 2030 et 2050.

https://eur-lex.europa.eu/legal-content/fr/ALL/?uri=CELEX:32009L0125
https://www.arcep.fr/la-regulation/grands-dossiers-thematiques-transverses/lempreinte-environnementale-du-numerique/etude-ademe-arcep-empreinte-environnemental-numerique-2020-2030-2050.html


La fourniture et l’utilisation d’un service numérique repose sur l’allocation de 
informatiques et le fonctionnement d’infrastructures qui ont un impact environnemental. En plus de 
l’empreinte environnementale des ressources dédiées amplifiée par l’augmentation des usages, il faut 
prendre en compte l’interdépendance entre services, terminaux et infrastructures, et donc l’effet indirect 

l’écoconception a pour objectif

• 

• 

• 

• inimiser les ressources nécessaires aux calculs asynchrones et adapter leur temporalité à l’intensité 

• avoriser l’usage d’hébergements efficients, limitant leur empreinte environnementale
• éduire l’empreinte environnementale des briques technologiques énergivores, par exemple les 

en particulier, ou l’apprentissag
la majorité des systèmes d’intelligence artificielle.

Accroître le niveau de transparence sur l’empreinte environnementale du service 

La publication d’indicateurs environnementaux fiables, robustes et compara
positives pour le développement de solutions vertueuses tout en œuvrant à éclairer le choix des utilisateurs 
sur l’impact de leurs usages numériques. Dans cette logique de 

environnementale en publiant des données sur l’empreinte environnementale de leurs services
documenter leurs efforts de réduction d’impact. Il s’agit d’appeler notamment à

• endre disponible l’évaluation de l’empreinte environnementale du service numérique avec une 

• tiliser un hébergement transparent sur ses performances environnementales, l’origine de sa 
que et les méthodes de calcul des principaux indicateurs d’efficience (le 

• étailler, lorsqu’il y en a, les objectifs environnementaux du service en s’appuyant sur les 



Le périmètre de ce référentiel s’étend à l’ que l’on entend
l’association, en vue de la réalisation d’une unité fonctionnelle

• ’équipements permettant de stocker, manipuler, afficher 

• ’infrastructures qui hébergent et relient les équipements (réseaux opérateurs et centres de 

• , c’est dire qui s’

• ’autres services numériques tiers éventuels.

Il s’agit donc d’un document utilisable pour une diversité de services
(SAAS), outil reposant sur un système d’intelligence 

… Selon la nature 

numérique conçu ou évalué. Ainsi, le référentiel général de l’écoconception des services numériques ne fait 
pas obstacle à l’existence de documents d’écoconception 
certaines catégories de produits ou services numériques (par exemple, des référentiels spécifiques à l’IoT, 
aux systèmes d’exploitation, aux systèmes d’information d’entreprise, etc.).

métiers liés de près ou de loin à la conception d’un service numérique 
assistant(e) à maîtrise d’ouvrage (AMOA), assistant(e) à maîtrise d’œuvre, product owner, 

Le référentiel général de l’écoconception

Le référentiel général de l’écoconception des services numériques propose 
visant à s’assurer que le service opérationnel ou en cours de conception s’inscrit dans une 

démarche d’écoconception (par exemple il utilisable sur d’anciens modèles de 

estions, le fournisseur, l’éditeur ou le concepteur du service peut construire ou évaluer 
sa stratégie d’écoconception et identifier les axes d’amélioration à privilégier. Afin de faciliter l’organisation 

l’impact estimé sur l’empreinte 

d’autres secteurs, et le niveau d’ambition de sa mise en œuvre tel que précisé par la fiche pratique associée. 
s niveaux ont ainsi été établis par ordre d’importance

7 reprise dans l’

https://alliancegreenit.org/media/position-paper-ecoconception-vf-v5-2.pdf
https://www.arcep.fr/la-regulation/grands-dossiers-thematiques-transverses/lempreinte-environnementale-du-numerique/etude-ademe-arcep-empreinte-environnemental-numerique-2020-2030-2050.html


• 
Par exemple, la définition d’objectifs de réduction d’impacts environnementaux, la 

• ce que la validation de ce critère engendrera la réduction de l’empreinte 
de l’écosystème numérique l

de l’empreinte 

• 

sont également indiqués pour chacun des critères. Il s’agit d’une 
information à titre purement indicatif puisque le niveau de difficulté de la mise en œuvre des critères dépend 

mettre œuvre les différents critères du référentiel, présentés sous forme de 

– Kit d’autoévaluation

Le référentiel général de l’écoconception des services numériques référence un ensemble de critères 
permettant d’aiguiller la conception d’un service numérique vers les choix les plus soutenables. Ce document 

d’évaluer un service numérique en activité et de communiquer les efforts mis en œuvre en 
matière d’écoconception. Les professionnels du numérique prenant en main le référentiel peuvent ainsi se 

l’objectif poursuivi, l’applicabilité, les métiers pouvant être concernés, les conditions de mise œuvre et enfin 

les modalités de mise en œuvre d’écoconception pour attester par un score d’avancement, sa 



DECLARATION D’ECOCONCEPTION

La publication d’une déclaration d’écoconception pour se prévaloir de l’app
référentiel général de l’écoconception des services numérique. L’objectif est
concernant les efforts d’écoconception du service

Cette déclaration est d’ailleurs essentielle à la
peut être circonscrite au service numérique évalué ou s’inscrire dans une publication plus 

par exemple à l’échelle de l’organisation ou dans une démarche plus globale d’écoconception ou 

ion d’écoconception devrait être datée et régulièrement mise à jour (idéalement à chaque 

ou de l’organisme qui a développé

d’accessibilité ou sur une page dédiée.

en œuvre des critères du référentiel 
général de l’écoconception des services numériques

• alué, la date de rédaction de la déclaration d’écoconception et de sa dernière 

• 

• re d’avancement du service numérique (voir core d’avancement
si possible le score d’avancement précédemment calculé le score d’avancement visé à 

• plan d’avancement de la démarche d’écoconception du service, c’est

notamment la réduction de la contribution à l’obsolescence induite sur les terminaux
• 

principales du service numérique devront faire partie de l’échantillon concerné
• documentation de la mise en œuvre des différents critères du référentiel applicables a

Un modèle de déclaration d’écoconception est disponible dans plusieurs formats

• Exemple de déclaration d’écoconception en version texte

• Outil d’autoévaluation en version tableur
fois de rédiger sa déclaration d’écoconception et de calculer 

très facilement le score d’avancement du service, donc les modalités sont précisées ci
export PDF est proposé, pouvant faire office de déclaration d’écoconception.

d’écoconception, en particulier les suivantes

https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_exemple_declaration_ecoconception.docx
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_exemple_declaration_ecoconception.odt
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_exemple_declaration_ecoconception.odt
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_exemple_declaration_ecoconception.html
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_exemple_declaration_ecoconception.txt
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.xlsx
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.ods
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.ods


D’AVANCEMENT

dynamique l’avancement de sa démarche d’écoconception au regard de ce référentiel, un 
d’avancement peut être calculé dans un cadre d’autoévaluation, afin d’appréhender la maturité du service 
quant à la mise en en œuvre de ce référentiel. Il ne s’agit pas d’un score de calcul d’impact environnemental 
mais d’un indicateur de suivi de mise en œuvre du référentiel général de l’écoconception. 

Le score d’avancement du référentiel est calculé de la manière suivante

Mise en œuvre

dans le calcul du score d’avancement. Par ailleurs, en cas de validation partielle des moyens 

Toute communication du score d’avancement au référentiel écoconception devrait être accompagnée d’une
publication présentant le détail d’appréciation

d’écoconception du service numérique éclaration d’écoconception

Déclaration d’écoconception outil d’aide à l’évaluation des critères 
S’il est publié, ce document d’autoévaluation 

peut aussi faire office de déclaration d’écoconception.

https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.xlsx
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.xlsx
https://www.arcep.fr/fileadmin/user_upload/nos-sujets/environnement/rgesn_2024_outil_declaration_ecoconception.ods


Les critères du référentiel général de l’écoconception 

général de l’écoconception des services numériques dont 

• ’approche systémique du critère, lorsqu’il porte sur la stratégie globale du service, de l’organisation 

• e gain environnemental espéré en s’intéressant à la 
périmètre (terminaux, centres de données, réseaux). Les critères permettant de réduire l’em
environnementale des terminaux (ou d’autres éléments qui concentrent une part notable de 
l’empreinte environnementale du numérique) sont davantage susceptibles d’avoir été intégré

• e caractère ambitieux de la mise en œuvre tell

il été évalué favorablement en termes d’utilité en tenant compte de 

il régulièrement des revues pour s’assurer du respect de sa 
démarche d’écoconception

service numérique s’est

il utilisable sur d’anciens 

il utilisable sur d’anciennes versions du système d’exploitation et 

Le service numérique s’adapte il à différents types de terminaux d’affichage



l’utilisateur de les désactiver

Le service numérique s’appuie

il interrogé la nécessité d’une phase d’entraînement pour éviter un 

il une phase d’apprentissage avec un niveau de complexité 
minimisé et proportionné à l’usage effectif du service

d’entraînement nécessaire à son fonctionnement

il la quantité de données utilisées pour la phase d’apprentissage au 

l’occurrence de mise à jour et de réentraînement des 

il une stratégie d’inférence optimisée en termes de 



• ’une part
relativement important mais dont les conditions de mise en œuvre sont souples, en comparaison 

• ’autre part, les critères dont la mise en œuvre est ambitieuse bien qu’ils portent sur des éléments 
informatiques dont la contribution à l’empreinte environnementale du numérique est relativement 

il mis en place des efforts d’

il à l’utilisateur de décider de l’activation d’un service tiers

d’informations

il à l’utilisateur que l’utilisation d’une fonctionnalité a des impacts 

il à l’utilisateur un moyen de contrôle sur ses usages afin de suivre 

il une stratégie d’archivage et de suppression, automatique ou 

Le service numérique s’astreint



il majoritairement des images dont les dimensions d’origine 
nt aux dimensions du contexte d’affichage

il un hébergement dont l’origine de consommation d’électricité 
d’origine renouvelable

miser l’impact 

la phase d’entraînement



correspond aux critères dont la mise en œuvre est relativement souple 

consommation en ressources et d’empreinte carbone. 

d’écoconception pour le service numérique.

d’interface prêts à l’emploi utilisés

il en mesure de supporter l’évolution technique des protocoles

il d’installer des mises à jour correctives indépendamment des 

d’exploitation, du navigateur ou 

choix les plus sobres entre le texte, l’image l’audio ou la 

il l’utilisateur du format de saisie attendu, en évitant les requêtes 
soumission d’un formulaire

il l’utilisateur, avant le transfert, des poids et formats de fichier 

au contenu et au contexte d’écoute

d’utilisation pour chaque document

il l’usage des capteurs des terminaux utilisateur

l’émetteur sur un même domaine

il l’utilisateur d’un traitement en cours en arrière

       



FICHES PRATIQUES DU RÉFÉRENTIEL GÉNÉRAL DE L’ÉCOCONCEPTION DES 

Destinée aux professionnels du numérique prenant en main le référentiel général de l’écoconception des 
services numériques, cette annexe précise les modalités techniques et pratiques de mise en œuvre des 

l’objectif poursuivi, le niveau de priorisation, les conditions d’applicabilité du critère, les modalités de sa mise 
en œuvre et les moyens de tests 



il été évalué favorablement en termes d’utilité en 

il régulièrement des revues pour s’assurer du respect de 
démarche d’écoconception

Le service numérique s’est

il mis en place des efforts d’

il utilisable sur d’anciens modèles de terminaux

il utilisable sur d’anciennes versions de système d’exploitation 

Le service numérique s’adapte il à différents types de terminaux d’affichage

d’interface prêts à l’emploi utilisés



il en mesure de supporter l’évolution technique des 

il d’installer des mises à jour 

il à l’utilisateur de décider de l’activation d’un service 

système d’exploitation, du navigateur ou du langage utilisé

d’informations

il pour les choix les plus sobres entre le texte, l’image, 
l’audio ou la vidéo, selon les 

il l’utilisateur du format de saisie attendu, en évitant les 
requêtes serveur inutiles pour la soumission d’un formulaire

il l’utilisateur, avant le transfert, des poids et formats de 

il à l’utilisateur que l’utilisation d’une fonctionnalité a des 

l’utilisateur de les désactiver



il à l’utilisateur un moyen de contrôle sur ses usages afin de 

adapté au contenu et au contexte d’écoute

d’utilisation pour chaque document

il une stratégie d’archivage et de suppression, automatique ou 

Le service numérique s’astreint

d’origine correspondent aux dimensions du contexte d’affichage

il l’usage des capteurs des terminaux 

l’émetteur sur un même domaine

il l’utilisateur d’un traitement en cours en arrière



Le service numérique s’appuie

il un hébergement dont l’origine de consommation 
d’électricité est documentée et majoritairement d’origine renouvelable

il compte des contraintes externes pour minimiser l’impact 

il interrogé la nécessité d’une phase d’entraînement pour 

il une phase d’apprentissage avec un niveau de 
complexité minimisé et proportionné à l’usage effectif du service

d’entraînement nécessaire à son 

d’apprentissage

il l’occurrence de mise à jour et de réentraînement des 

lors de la phase d’entraînement

il une stratégie d’inférence optimisée 



 



 

d’utilité en tenant compte de ses impacts environnementaux

Prendre en compte l’utilité du service numérique dès sa conception
moins l’un des objectifs de développement durable (ODD), l’un des enjeux de limites planétaires ou tout 

MISE EN ŒUVRE

Il s’agit de déterminer en amont du projet si l’utilité du service est avérée. l’

• (ODD) de l’ONU
• 

• 

• –
• 

• 

Si l’utilité du service ne s’inscrit pas dans ces référentiels, justifier en quoi le service est utile, participe à 
l’intérêt général ou est en appui d’une politique publique. 

d’effets rebond le cas échéant. 

fondé, son service pour l’intérêt général, sa réponse à des besoins essentiels, sa participation à la 

Il convient d’afficher dans la déclaration d’écoconception les ODD dans lequel le service s’

https://sdgs.un.org/fr/goals
https://www.stockholmresilience.org/research/planetary-boundaries.html
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/EN/TXT/?uri=celex%3A32020R0852
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/EN/TXT/?uri=CELEX:32022L2464
https://www.iso.org/fr/iso-26000-social-responsibility.html
https://www.globalreporting.org/standards/


d’écoconception du service numérique comment a été évalué le 
s’inscrit, quelles sont les réponses 

Un service numérique valide ce critère s’il fait l’objet d’une étude visant à évaluer et justifier les impacts 

• L’utilisation du numérique pour ce service est
• il d’autres solutions non
• 

• 
ce qu’on crée plus de valeur qu’on en détruit

• 

• il si on ne l’avait pas

indirects potentiels liés au service, qui se traduira par la réalisation d’un arbre de conséquences suivant la 
Empreinte Projet niveau 1 de l’ADEME

https://eco-conception.designersethiques.org/guide/fr/content/1-besoin.html
https://expertises.ademe.fr/economie-circulaire/consommer-autrement/passer-a-laction/cadre-methodologique-ademe-levaluation-environnementale


 

en fonctionnalités et contenus, ni les appauvrir au point qu’ils ne répondent pas aux attentes. Sans 
l’identification des catégories d’utilisateurs prima

parce que l’on connaît mal ses utilisateurs ou l’on répond juste à ce 

passé et des impacts environnementaux générés. Il faut éviter toute fonctionnalité non essentielle. D’au
part, il est important de vérifier qu’un ou plusieurs services existants répondent déjà au besoin, pour ne pas 

MISE EN ŒUVRE

étude concurrentielle, analyse de l’existant, définition des , réalisation d’entretiens 

Concernant l’identification des besoins métiers et des attentes réelles des utilis

• 

• 

• 

• 

• Observation des statistiques d’usages dans le cas d’un service déjà existant.



l’expression d

e profil des cibles utilisatrices ainsi que l’analyse des besoins métiers et des attentes 
d’écoconception du service 



 

L’écoconception numérique adresse un très large périmètre, qu’il est difficile d’appréhender complètement 

s’appuyer à tout moment sur une ou des pe

entre la mise en œuvre des mesures d’écoconception, leur suivi et leur pérennité.

EN ŒUVRE

Le ou les référent(s), internes ou externes, s’assurent de l’acculturation des équipes projet à l’écoconception 
afin d’encourager sa prise en compte

d’écoconception soient écrites et partagées dans l’équipe en charge du service numérique, pour en garantir 

Il s’assure également de la mise en place de revue régulière rendant compte de la démarche d’écoconception 
du service, et de la mise à jour de sa déclaration d’écoconception.

l’écoconception.

Le référent pourra notamment être chargé du suivi de la mise en œuvre du référentiel général de 
l’écoconception de

Le critère est validé si un contact (nominal ou générique) est précisé dans la déclaration d’écoconception du 



 

s’assurer du respect de sa démarche d’écoconception

utilisateurs, traitements de plus en plus gourmands, etc. Pour veiller à ce que la démarche d’écoconception 
d’une 

déclaration d’écoconception œuvre à davantage de transparence sur la performance environnementale des 

MISE EN ŒUVRE

de performances et tests de charge au sein de l’application / composant / micro service avec identification 
(goulots d’étranglement), des ressources utilisées, etc. La fréquence de ces pro

Il s’agit ensuite de rendre compte de cette (auto)évaluation dans une déclaration d’écoconception, qui devra 

d’écoconception devra également 

ettre en œuvre une revue ou autoévaluation régulière appliquant ce 
d’en rendre compte dans la déclaration d’écoconception du service. 



 mérique s’est

Connaître et réduire l’empreinte environnementale du service numérique. Cela implique d’avoir une vision 

dans l’usage 

MISE EN ŒUVRE

d’analyse de vie (ACV) multicritère afin d’identifier les indicateurs permettant de documenter la 
majorité de l’empreinte environnementale du service ou de l’organisation (se référer aux 

Les indicateurs d’impacts environnementaux à 
– – sont la consommation d’énergie 

, la consommation d’eau bleue (c’est
consommation directe des eaux de surface ou des eaux souterraines) et l’épuisement des ressources 

de l’analyse de cycle de vie peut être élargi par 

…), déplacements 

de l’empreinte environnementale du service numérique 
terme) au regard du nombre d’utilisateurs escompté. Les indicateurs suivis doivent concerner 

la consommation d’énergie primaire, les émissions GES, la consommation d’eau bleue et 
l’épuisement des ressources abiotiques. Selon le contexte, il convient de préciser s’il s’agit d’indicateurs en 

https://eplca.jrc.ec.europa.eu/EnvironmentalFootprint.html
https://www.iso.org/fr/standard/37456.html
https://www.iso.org/fr/standard/38498.html


Des indicateurs ont été identifiés pour renseigner l’empreinte environnementale du service numérique. Si la 
disponibilité des données le permet, ces indicateurs devront s’appuyer sur la méthodologie ACV. 

• 
œuvre devront 

• 

• 

• ’évaluation 

’évaluation De plus, des objectifs de réduction d’impacts environnementaux sont fixés 

consommation d’énergie primaire, 
(métal/minéral). Ces objectifs peuvent s’inscrire dans une trajectoire fixée au nive
l’organisation. Pour certains enjeux environnementaux comme le climat, les trajectoires devraient être 
alignées avec l’Accord de Paris (en se basant par exemple sur les référentiels de l’initiative 

Le critère est validé si l’empreinte environnementale du service a été évaluée –
–

rvice s’est fixé des objectifs de réduction d’impact. Ces éléments doivent faire l’objet d’un suivi régulier 
et être renseignés dans un document public et auditable, par exemple la déclaration d’écoconception du 



 

la vie privée et objectifs d’écoconception se rejoignent. 
Il s’agira donc d’œuvrer à réduire la quantité de données collectées, traitées et stockées par le service, y 

MISE EN ŒUVRE

d’éviter

Systématiser la mise en place d’une information complète, le droit de s’opposer et/ou la demande de 
consentement explicite de l’utilisateur pour l’ensemble des données collectées, y compris pour les données 

https://www.cnil.fr/sites/cnil/files/2023-07/cnil_cahier_ip9_0.pdf
https://www.cnil.fr/sites/cnil/files/2023-07/cnil_cahier_ip9_0.pdf


, indépendamment des enjeux d’écoconception

De façon plus large, pour l’ensemble des données collectées (y compris non personnelles),
déclaration d’écoconception du service le besoin de cette collecte au regard des cibles utilisatrices du service 

Ne pas collecter des métadonnées servant au profilage de l’utilisateur, sauf si cette collecte est essentielle 
et si l’utilisateur 

qu’il
s dans la déclaration d’écoconception du service nu

• 
• 

https://www.cnil.fr/fr/minimiser-les-donnees-collectees
https://www.cnil.fr/fr/RGDP-le-registre-des-activites-de-traitement


 

N/A si le service n’a pas recours à un mécanisme de 

– –

augmente automatiquement la consommation énergétique, d’abord par le calcul nécessaire à cette 

Néanmoins, ils peuvent dans certains cas permettre d’alléger les systèmes informatiques (par la compression 

MISE EN ŒUVRE

• 

• 

• cas où le chiffrement est envisagé, mettre en œuvre, quand cela est possible, un algorithme 
et une implémentation qui minimisent l’empreinte environnementale du service (sans préjudice du 

preuve de fourniture de pièce d’identité, etc.).



Si le service repose sur des mécanismes de chiffrement, documenter dans la déclaration d’écoconception du 
du choix de mise en œuvre des mécanismes cryptographiques en fonction des risques 

de sécurité informatique du service et de la minimisation de l’empreinte environnementale associée.



 il mis en place des efforts d’

L’ permet la réutilisation du code pour d’autres projets, évitant ainsi un gaspillage de ressources 
dédiées. La publication du code source d’un service numérique en format libre permet d’allonger la durée de 
vie du service en s’appuyant sur la collaboration 

er d’éventuels 
et sa transparence, y compris d’un point de vue environnemental.

L’ n levier pour allonger la durée de vie du matériel associé à l’utilisation d’un service 

MISE EN ŒUVRE

l’utilisation 

’il est

d’écoconception du service numérique afin d’être auditables par un tiers. Le cas échant, le fournisseur devra 
faire état d’effort

éclaration d’écoconception du service numérique.



 

L’objectif est de lutter contre l’obsolescence des équipements induite par le logiciel. Tout service numérique 
qui s’attachera à être le plus stable et pérenne dans le temps permettra l’allongement de la durée pendant 

susceptibles de favoriser une obsolescence rapide des terminaux. Ainsi, l’interopérabilité des standar
un vecteur pour allonger la durée d’utilisation et de vie 
peuvent avoir besoin des dernières versions d’OS (système d’exploitation) ou même les dernières versions 

MISE EN ŒUVRE

des métiers. Il s’agit aussi de s’assurer que les API utilisées sont stan
dans les navigateurs web par exemple). S’appuyer sur des technologies interopérables permet de lutter 
contre l’obsolescence logicielle. De même, construire son service à partir de composants 

d’
réduire le risque d’obsolescence induite par le logiciel sur le matériel.

traitements de données particulièrement sensibles), s’assurer qu’elle utilise des standards compatibles avec 
les principaux systèmes d’exploitation.

par une même interface sur l’ensemble des terminaux 

nécessité d’avoir choisi de développer une application native

Le critère est validé si le service s’appuie sur 
systèmes d’exploitation, navigateurs...).



 

• Lorsque ces API ne sont pas ouvertes, il est souvent impossible de prolonger la durée de vie de l’objet 
delà de celle de l’application ou pilote initialement conçu pour l’objet

• Lorsque les API sont ouvertes (documentées et d’usage libre), il est possible pour un développeur 
prolonger la vie de l’objet ou 

permet également de faire fonctionner l’objet 
connecté ou le périphérique sur des systèmes d’exploitation non supportés par le concepteur du matériel.

MISE EN ŒUVRE

ouvertes et documentées, afin de permettre que d’autres services numériques alternatifs puissent être 
utilisés sur l’appareil en cas de défaut ou d’

Si le service numérique repose sur l’utilisation d’un terminal, équipement, appareil, le fournisseur doit rendre 
disponibles les API nécessaires à l’exploitation de l’objet connecté. Les API du périphérique doivent être 

et d’usage libre, afin qu’un programme ou pilote alternatif puisse être créé pour prolonger la 
durée de vie de l’objet ou



 

les moyens mis en œuvre, les objectifs et contraintes du projet sur toute la durée de vie du service 



 

Un service numérique n’exploitant que des ressources 
conduire les utilisateurs à renouveler leurs équipements afin d’y accéder (obsolescence matérielle). Ainsi, 

plus large d’équipements même anciens et limiter le renouvellement de matériel, il est important de 
connaître les profils de matériel que les utilisateurs vont pouvoir employer, aujourd’hui et demain

d’écran, vitesse du microprocesseur, nombre de Go de mémoire 

MISE EN ŒUVRE

, afin d’éviter toute obsolescence matérielle.

d’écoconception du service

t également d’i



 il utilisable sur d’anciens modèles de 

l’étude ADEME de l’empreinte environnementale du 
numérique selon l’indicateur considéré, en particulier leur fabrication. L’allongement de la durée de vie 

MISE EN ŒUVRE

s’assurer 

• Il s’agit de la compatibilité avec un matériel et non avec un système d’exploitation ou tout autre 
service numérique (par exemple un navigateur). Il ne s’agit donc pas ici 

de rendre compatible le service numérique avec des logiciels ou des systèmes d’exploitation dont les 
mises à jour de sécurité n’ont pas été faites.

• 

• 

d’exploitation proposé

• 
és d’un microprocesseur mis sur le ma

• 

• l’objectif
exemple dans la déclaration d’écoconception.

https://www.arcep.fr/la-regulation/grands-dossiers-thematiques-transverses/lempreinte-environnementale-du-numerique/etude-ademe-arcep-empreinte-environnemental-numerique-2020-2030-2050.html


• Ce critère n’exclut pas l’usage de fonctionnalités récentes permettant la réduction des impacts 
environnementaux à l’usage tant que le service reste disponible sur les anciennes ve
d’amélioration progressive).

Contrôler la mise en œuvre

• 

connectée), c’est
d’exploitation proposé par cet équipement.

• 
–

– équipé d’un microprocesseur mis sur le marché il y 

• 

ndiquer dans la déclaration d’écoconception du service les caractéristiques 
l’équipement ancien qui permet de faire fonctionner le service.

Tenir compte du moment où l’évaluation est réalisée et non de la date de mise en ligne du service.



 

Si le service numérique s’adresse à un large public, le niveau de connectivité n’est pas maîtrisé
nécessaire de veiller à ne pas exclure certains publics qui n’ont pas accès à de hauts débits

de réduire la fracture numérique, il s’agit d’une bonne pratique pour l’environnement. En effet, 
les utilisateurs n’ont pas toujours conscience de ce qui ralentit un service numérique

MISE EN ŒUVRE

Tester l’utilisabilité du service avec des connexions bas débit, mesurer et améliorer 
is en qualité dégradée lorsque cela s’avère nécessaire.

’utilisabilité

présenté dans la déclaration d’écoconception.



 il utilisable sur d’anciennes versions d
système d’exploitation et 

système d’exploitation ou un navigateur web

L’objectif est de permettre à des systèmes d’exploitation ou navigateurs web anciens d’être utilisés, afin 
d’allonger leur durée de vie. Les systèmes d’exploitation et les navigateurs étant parfois liés à un terminal, 

de mises à jour correctives pour les systèmes d’exploitation de 

EN ŒUVRE

systèmes d’exploitation supportés et être utilisable sur les versions anciennes de ces systèmes d’exploitation 
), jusqu’à cinq ans, en prenant en compte la première date de mise à disposition 

navigateurs web, jusqu’à deux

la mise en œuvre selon la nature du 

• 
numérique sur les systèmes d’exploitation supportés ayant cinq ans, en prenant en compte la 

• s’assurer
fonctionnent sur les principaux navigateurs web dans une version datée d’au moins deux ans, en 

La déclaration d’écoconception du service numériqu



• 
d’exploitation supportés.

• 

cause de l’incompatibilité de la version précédente, s’il est possible d’en diagnostiquer 



 Le service numérique s’adapte
d’affichage

propose pas d’interface 

Le service numérique devrait participer à limiter l’achat de nouveaux terminaux en fonctionnant sur des 
d’écran variées, dont les plus petites (smartphones anciens par exemple). La 

possibilité d’un service numérique de s’adapter aux écrans avec une faible définition peut contribuer à lutter 
contre l’obsolescence des équipements induite par le logiciel.

MISE EN ŒUVRE

rendre l’interface du service numérique adaptable à la taille de 
l’écran sans perte d’utilisabilité (

Dans l’objectif d’éviter la multiplication des terminaux pour accéder à diffé
que les services numériques soient adaptatifs et capables de s’afficher parfaitement sur le petit écran d’un 
mobile comme sur le grand écran d’un PC. Il vaut mieux éviter de dupliquer le service numérique avec une 

c’est
permettre l’adoption d’interface plus sobre. 

sur différentes tailles d’affichage (ordinateur de 

• d’affichage de manière dynamique selon la taille de l’écran 

• tout type d’interface

• S’assurer de l’affichage complet du service dans une zone de visualisation de 1
(ce qui correspond à la définition des écrans d’ordinateurs standard de 17



• défiler de haut en bas l’affichage, 
l’affichage complet du service dans une zone de visualisation de 720
correspond à la définition des écrans d’ordinateur de 800

dans la déclaration d’écoconception.



 

Afin d’aboutir à une solution la plus sobre possible tout en répondant au besoin, il faut miser sur l’intelligence 
collective de toute l’équipe. Et pour cela, il ne suffit pas 
code, une bonne pratique maintenant assez répandue. Il est nécessaire, et cela sera positif pour l’équipe et 
pour le projet, de réfléchir en amont du développement aux choix de conception et d’architecture

MISE EN ŒUVRE

En impliquant l’ensemble de l’équipe, l’ensemble des métiers, une revue de conception en amont du 

• ne revue de conception prenant en compte l’empreinte environnementale du service a été 
dès sa conception, l’équipe projet devrait pouvoir définir un arbre des conséquences du 

numérique pour que toute l’équipe valide les fonctionnalités en connaissance des impacts 
Empreinte projet de l’ADEME

• 

– – dans la déclaration d’écoconception

https://librairie.ademe.fr/produire-autrement/5040-empreinte-projet-evaluer-l-empreinte-environnementale-d-un-projet.html


 

inutilement. Il s’agit également de prévoir la possible fin de vie de tout 

MISE EN ŒUVRE

d’utilisation s’interroger sur l’opportunité d’arrêter des parties du service (ou tout le service) afin de 

ressources libérées (réutilisation, reconditionnement, recyclage…) et d’anticiper l’avenir des 

En cas de fin de vie d’un service numérique propriétaire, il est recommandé de prévoir une publication en 

dans la déclaration d’écoconception



 

N/A si le service numérique ne repose pas sur l’appel 

Un projet est rarement réalisé avec un périmètre couvert totalement au sein de l’organisation. De 
nombreuses ressources externes sont mobilisées au cours du projet et se doivent d’être 
démarche. L’écoconception d’un service numérique devrait s’appuyer sur une responsabilisation 

MISE EN ŒUVRE

• –
• –

l’ISO
le long de la chaîne d’approvisionnement.

numérique sont prises en compte dans la politique d’achat ou de partenariat du service, en vue des impacts 
et documentés dans la déclaration d’écoconception.

https://ecoresponsable.numerique.gouv.fr/publications/guide-pratique-achats-numeriques-responsables/
https://www.iso20400.org/


 

environnementaux des composants d’interface prêts à l’emploi 

composants d’interface prêts à l’emploi

environnementaux des composants d’interface (bouton , formulaires…), des systèmes 
de design qui sont des surcouches aux interfaces du système d’exploitation, utilisés dans le service 

MISE EN ŒUVRE

afin d’être en mesure d’utiliser les solutions les plus sobres
’utilisation de

Le critère est validé si la majorité des composants d’interfaces utilisés par le service 

fonctionnalité visée. Les choix effectués et la minimisation de l’empreinte environnementale des composants 
déclaration d’écoconception.



 

entreprises) apportant des fonctionnalités prêtes à l’emploi (par exemple suivi d’audience, lecteur vidéo, fil 
d’actualité des réseaux sociaux, méca …) et évitant ainsi de les redévelopper en interne. 
L’objectif est donc de réduire les impacts environnementaux des services tiers, donc non issus de 

MISE EN ŒUVRE

Le plus souvent, une mesure d’outils analytiques A/B test permet de connaître les impacts environnementaux 
d’un service tiers afin d’aider à la prise de décision sur le facteur environnemental.

Contrôler la mise en œuvre. Plus spécifiquement

• 
• 

 

 

 Si le service tiers analysé est un générateur d’image, validation des critèr

dans la déclaration d’écoconception.



 

Cette partie porte sur la stratégie de conception et l’articulation des composants applicatifs entre le 



 

Le service numérique peut dépendre d’une architecture, de composants qui ne sont pas développés par la 
de production. Il s’agit alors de s’assurer que ces 

l’acquisition d’ terminal dédié, certains algorithmes d’apprentissage…).

MISE EN ŒUVRE

• 
en termes d'écoconception. L’analyse pourra notamment prendre en compte

l’utilisation efficace des ressources matérielles et énergétiques, l’utilisation d
compression efficace, l’optimisation des 

• 
des principes d’écoconception. L’analyse pourra notamment prendre en compte l’utilisation 
efficace des ressources matérielles et énergétiques, l’utilisation de technique 
efficace, l’optimisation des 

Voir aussi les critères 2.9 et 2.10 pour la prise en compte des impacts des composants d’interface et des 



œuvre en analysant et optimisant l'empreinte environnementale pour évaluer
’assurer

s’appuie pas sur des briques technologiques particulièrement énergivores et consom

é dans la déclaration d’écoconception du service numérique.

dans la déclaration d’écoconception 
l’

et composants de l’arch
leur empreinte environnementale et l’écoconception et qu’il est documenté dans la déclaration 
d’écoconception du service.



 

L’objectif est d’éviter une architecture surdimensionnée et 

l’échelle. Cela contribue à optimiser l'efficacité énergétique et à éviter le gaspillage de ressources inutiles.

MISE EN ŒUVRE

valuer finement le besoin, le nombre d’utilisateurs pour adapter les ressources 
’assurer que l’architecture peut s'adapter de manière 

Afin de s’en assurer, plusieurs moyens de test peuv

• Suivi de l’évolution du ratio entre ressources allouées et consommées

existants en termes d’ada

• 

• 

dans la déclaration d’écoconception l’adaptation de la consommation en ressource
l’architecture



 il en mesure de supporter l’évolution 

N/A si le service numérique n’utilise pas de connexion 

d’obsolescence pour faire les meilleurs choix en matière de protocole permettra de limiter les mises à 
ice numérique plus durable et pérenne. L’objectif est 

donc de limiter l’obsolescence du service induite par l’obsolescence d

• Protocole d’adressage ace à la pénurie d’IPv4 et la généralisation d’IPv6 (à moyen terme, certains 

consommation d’énergie associée chez les opérateurs ayant recours à du partage d’IPv4 entre 
. L’IPv6 n’a pas besoin de passer par la plateforme CG

• Protocole de chiffrement/d’authentification
l’obligation d’utiliser HTTPS

de chiffrement TLS doit être adaptés à l’évolution de ce protocole puisque l

• Protocole d’échanges de données s’assurer de l’adéquation entre le choix du protocole et le type 

MISE EN ŒUVRE

– protocole d’adressage, d’authentification et 
chiffrement et d’échanges de données –

• 

fonctions qui ne fonctionnent qu’en 
d’IPv4

https://www.dailymotion.com/video/x8qpqtz


• Utiliser le protocole d’authentification et de chiffrement HTTPS. Dans un contexte où l’utilisateur 
obligatoire d’utiliser HTTPS au 

lieu de HTTP (l’utilisation d’un moyen sécurisé pour 
obligation de l’

• 

, ce qui permet d’activer 

problématiques d’un point de v

• Pour les protocoles d’échanges de données, il 

 
(WebRTC)…

 …

Vérifier la mise en œuvre en s’assurant 
• 

 
 

• 

• l’adéquation du protocole utilisé par rapport au contenu transféré en tenant compte de son 

 

 

dans la déclaration d’écoconception.



 

L’obsolescence du logiciel commercialisé avec un équipement lié à un service numérique (par
système d’exploitation, logiciel d’objet connecté, assistants vocau …) rend souvent l’équipement inutilisable, 

leur sécurité et leur interopérabilité. L’objectif est donc de limiter la contribution à l’obsolescence des 

MISE EN ŒUVRE

Maintenir le service numérique pendant toute la durée prévue de l’équipe

–

du service dans la déclaration d’écoconception



 il d’installer des mises à jour 

Depuis l’ordonnance 

conformité du bien en termes d’information au consommateur et de possibilité de refus et de désinstallation 

ces dispositions, l’objectif de 
l’obsolescence des équipements en permettant à l’utilisateur d’opter uniquement pour les mises à jour 

ervice ou de l’appareil. Cette 
dissociation peut aussi éviter l’ajout de fonctionnalités 

fonctionnement du service numérique sur des systèmes d’exploitation d’ancienne génération. Il s’agira 
également d’accroître la transparence de l’information sur le type de mises à jour installées et
les risques d’obésiciel
service, en particulier avec l’inclusion de nouvelles 

MISE EN ŒUVRE

d’installer de façon dissociée les mises à jour correctives, ou toute autre mise à jour essentielle 
à la conformité et à la sécurité du service numérique ou du terminal de l’utilisateur, 



le permet, il convient de laisser la possibilité d’installer les mises à jour c
mises à jour évolutives, sur demande de l’utilisateur.

sur toute la durée de maintenance des systèmes d’exploitation supportés (sous réserve d’absence de 

la mise à disposition d’un journal de modifications 

• dans la description des mises à jour d’une application (
’il s’agit d’un ) ou s’il s’agit 

d’une mise à jour évolutive ajoutant des fonctionnalités

• S’assurer que les mises à jour évolutives non essentielles à la conformité du service n’empêchent pas 
durée de maintenance des systèmes d’exploitation 

• d’installer de façon dissociée les mises à jour 
essentielles à la conformité et à la sécurité du service numérique ou du terminal de l’utilisateur 

• 
l’optimisation des mises à jour à effectuer



 

La mise à jour des applications peut consommer beaucoup de données si l’ensemble du code du service 

MISE EN ŒUVRE

code binaire en petites entités qui ne sont téléchargées que si leur code a changé. L’objectif e

d’autoréparation

d’autoréparation



 

l’utilisation de 

optimisant l’utilisation des environnements de développement, de préproduction ou 
de test grâce à la mutualisation ou l’extinction de leur fonctionnement sur les plages horaires où ils sont 

MISE EN ŒUVRE

S’appuyer sur des environnements de dé

Si cela n’est pas possible, désactive

’ils

Le critère est validé si le service s’appuie sur des 

la déclaration d’écoconception du service numérique les choix réalisés pour limi



 

meilleures solutions d’interaction destinées aux utilisateurs.



 

Plus un utilisateur passe de temps sur un site ou une application, plus l’empreinte environnementale associée 

S’il appartient bien entendu à l’utilisateur de décider quel temps il souhaite consacrer à tel ou tel usage, les 
pratiques de développement du site ou de l’applicat
durée d’utilisation, en particulier par l’exploitation de pratiques de captation de l’attention.

consentement de l’utilisateur doit être évité dans une perspective de sobriété des usages.

Ce critère permet de donner le contrôle à l’utilisateur pour limiter l’usage de ressources non nécessaires.

MISE EN ŒUVRE

paramètres du service. Si ce n’est pas possible, permettre à l’utilisateur de supprimer c

contrôlables par l’utilisateur (images gif animées notamment). Les fon
automatique devront en particulier être évités, s’ils sont à visée purement esthétique.

l’utilisateur de mettre en pause ces éléments. Lorsque l’animation visuelle a une durée de plus de 4 secondes 
ou qu’un son a une durée de plus de 2 secondes, doter systématiquement l’objet multimédia des moyens de 



Vérifier que le service n’inclut pas de lecture automatique de contenu par défaut. Si ce n’est pas possible, 
s’assurer que le service numérique donne la possibilité à l’utilisateur de supprimer facilement le chargement 

l’interface utilisateur).

Il conviendra également de limiter au strict nécessaire le nombre d’animations visuelles non contrôlables et 

vis des fonctionnalités du service devront pouvoir être mises en pause par l’utilisateur dès qu’elles 
dépassent 4 secondes pour l’animation visuelle et 2 secondes pour l’audio.



 

d’interaction homme

font partie des stratégies de captation de l’attention de certaines plateformes 
à l’augmentation de l’empreinte environnementale des services numériques. 

L’objectif est donc de réduire la conception de services numériques reposant sur un design de 

MISE EN ŒUVRE

l’enchaînement infini de contenus pour amoindrir le 
miser l’expérience utilisateur.

facile d’utilisation et proportionnée au contexte d’utilisation dont le 
chargement du contenu est à la demande de l’utilisateur 

proportionné au contexte d’utilisation (notamment n place d’un bouton 
pagination), ou peut s’afficher en entier sur un écran



 

Minimiser le temps passé par l’utilisateur sur le service numérique et maîtriser 
améliorant l’expérience utilisateur.

MISE EN ŒUVRE

statistiques de fréquentation et d’usage, couplé aux moyens d’observation UX (expérience utilisateur), afin 
d’améliorer cette optimisation de parcours. Il s’agira de veiller à l’utilité et l’utilisation de chaque 
fonctionnalité par l’utilisateur. Par exemple, une unité fonctionnelle principale du servic

s’agit d’abord d’une analyse qualitative à mettre en place et pouvant être complétée par une analyse 

• éfinir les unités fonctionnelles principales du service (au sens de l’

• 

• Mettre en place un système d’analyse non intrusif et respectueux de la vie privée afin d’identifier les 

améliorer l’expérience utilisateur et les impacts environnementaux de ces 

• 

partir de l’analyse de ces éléments, concevoir et maintenir un parcours de navigation optimisé et 



Vérifier la mise en place d’outils UX de conception, d’opti

d’usage et à suivre les parcours de navi en s’appuyant par exemple sur des outils 

vérifier l’optimisation 

• 
d’après les outils UX et les statistiques d’usages effectuées

• 
pour assurer l’optimisation



 il à l’utilisateur de décider de 
l’activation d’un service tiers

MISE EN ŒUVRE

En l’abse
demande explicite de l’utilisateur les services tiers sous

ritère s’inscrit dans la continuité de l’une 
des obligations du RGPD sur la demande de consentement avant l’éventuel traitement de données 
personnelles, y compris dans le cadre de la fourniture d’un service tiers.

est validé si l’activation des services tiers intégrés au service numérique est conditionnée au 
consentement clair et explicite de l’utilisateur, du point de vue de la protection des données lors



 

fonctionnels natifs du système d’exploitation, du navigateur ou du 

Les composants fonctionnels sont par exemple des composants d’interface (menu, bouton, formulaire…). 
Généralement, les composants natifs d’un système n’ont besoin que de peu de ressources pour fonctionner, 

préférable d’encourager l’utilisation de composants natifs d’un système plutôt que le recours à des 

MISE EN ŒUVRE

Privilégier l’utilisation des composants fonctionnels natifs du système d’exploitation, du navigateur ou du 

composants que lorsqu’ils sont 

De plus, dans l’éventualité du recours à des composants non natifs, il convient d’évaluer la nécessité d’utiliser 

d’écoconception les raisons de les u



 

audio et animé porteur d’informations

représentent également une taille plus importante que le texte et l’image. 

Dans une démarche d’écoconception, il est pertinent de minimiser le reco

MISE EN ŒUVRE

l’usage de vidéos, animations et contenus audio c’est
d’

n’ information à l’utilisateur.

Evaluer la pertinence du choix d’afficher une animation ou une vidéo ou encore un contenu audio.

d’
, c’est

d’écoconception du service le motif d’utilisation des contenus vidéo, animés et audio 
afin de démontrer qu’ils servent les fonctions critiques du service et/ou apportent de l’inf
l’utilisateur



 

le texte, l’image, l’audio ou la vidéo, selon les besoins utilisateurs

éduire la taille des ressources utilisées, sachant qu’une vidéo, même encodée avec le procédé le plus 
efficace, pèse généralement beaucoup plus lourd qu’un texte 

MISE EN ŒUVRE

Mettre en question et documenter le besoin d’afficher un média (vidéo, animation ou enregistrement audio). 
choisir la solution la plus sobre possible tout en répondant au besoin de l’utilisateur. 

un texte pèse moins qu’une image, une image pèse moins qu’un audio et un 
qu’une vidéo.

Évaluer la pertinence du choix d’affichage d’une vidéo, d’une animation ou d’un en

Le critère est validé si le service n’utilise pas de contenu vidéo, audio ou animé
l’audio ou à l’animation a été décidé en optant pour le choix de la solution la plus sobre disponible, au regard 

public (par exemple, dans la déclaration d’écoconception). La justification prendra en compte les besoins des 
) et à l’impact environnemental du contenu audiovisuel choisi.



 

d’accélérer le chargement du service numérique, de potentiellement diminuer les transferts de données à 
des tiers et de réduire l’empreinte environnementale du service.

L’objectif est donc de limiter le nombre de polices de caractères u
’un 

Il s’agit également de r

MISE EN ŒUVRE

Se fixer comme objectif de n’utiliser 
unité d’affichage si la pagination n’est pas utilisée 

compression des polices ou l’usage des glyphes nécessaires. Dans un contexte de site web, 
bloquant, non bloquant…

pour le service respectent au moins l’une de ces conditions

• 
unité d’affichage (si la pagination n’est pas utilisée pour le service)

• unité d’affichage



 

N/A si le service numérique ne comporte pas d’IHM

Une partie de l’empreinte énergétique des services numériques est liée à la volumétrie des données 
échangées sur les réseaux. L’objectif est donc de réduire la volumétrie de données pour 

Dans la plupart des cas, cette réduction pourra se faire sans dégradation de l’expérience 

MISE EN ŒUVRE

Il est conseillé de limiter la complétion automatique en ligne. Ces mécanismes d’

préconisé d’attendre par exemple d’avoir 
requête réseau. Alternativement, il est possible de laisser le choix à l’utilisateur d’activer l’autocomplétion 
s’il le souhaite (

ur valider le critère, s’assurer que le service ne propose pas d’autocomplétion
l’autocomplétion justifiée du point de vue de l’utilisateur et 

l’autocomplétion attend un délai d’au moins 500 ms avant de s’activer et au moins 3 caractères saisis. 
L’interface utilisateur permet de désactiver l’autocomplétion.

périodiquement l’absence de requêtes identiques et redondantes.

extension appropriée) sont effectivement celles nécessaires à l’exécution du ser



 il l’utilisateur du format de saisie 

d’un formulaire

MISE EN ŒUVRE

de l’utilisateur avant la soumission d’aide, d’exemples ou 
de formats par défaut contraints). En cas d’erreur, le champ concerné et le correctif à effectuer devraient 

ormats de données obligatoires à la soumission d’un formulaire sans 
’

n’exempte pas la validation côté 
nécessaire pour assurer l’intégrité des données.

a mise en œuvre en testant le parcours d’utilisation du service ou en effectuant à la 
code source afin d’examiner que les indications de format attendu sont 

correctement spécifiées du côté du terminal de l’utilisateur. 

Le critère est validé si l’utilisateur est informé des formats de saisie attendus avan

d’abord côté client avant la soumission du formulaire.



 il l’utilisateur, avant le transfert, 

transfert de fichier client/serveur dans le cadre d’un 

Limiter les échanges client/serveur de fichiers volumineux en informant l’utilisateur des prérequis attendus.

MISE EN ŒUVRE

• ’utilisateur, au minimum pour 

maximale d’image, etc.
• a soumission du formulaire n’est pas possible si les prérequis 

bloquer la démarche numérique de l’utilisateur serait co

images JPEG et PNG) afin d’éviter d’imposer à l’utilisateur de passer par une étape de conversion 

les limitations devront être définies de façon proportionnée afin de ne pas engendrer d’effet 
de bord négatif sur l’accessibilité du service, en tenant compte des cibles utilisatrices.

• 

• des limitations de poids et de formats de fichiers sont mises en œuvre 
et sont affichées clairement pour l’utilisateur du service n

t à l’utilisation du service

Contrôler la mise en œuvre en vérifiant que les limites de poids et de formats de fichiers sont spécifiées puis 



 il à l’utilisateur que l’utilisation 
d’une fonctionnalité a des impacts environnementaux importants

comporte pas d’IHM

Matérialiser pour l’utilisateur les impacts environnementaux des actions les plus coûteuses. Informer les 
utilisateurs en amont des impacts environnementaux avant l’utilisation d’une fonctionnalité, lorsque cette 

MISE EN ŒUVRE

requis pour l’opération est préalablement affichée à l’utilisateur.
au lieu du visionnage d’une 

Dans l’éventualité où il est possible d’ajouter une information concernant de

). L’analyse d’impact décrite au critère 1.5 peut permettre d’identifier les 

Contrôler la mise en œuvre en vérifiant que les fonctionnalités avec un impact environnemental significatif 
sont identifiées et signalées à l’utilisateur. Cet examen doit être 

en rendre compte, si possible, dans la déclaration d’écoconception.

consommation de bande passante, énergétique ou de ressources informatiques. L’ajout d’une équivalence 
avec des indicateurs environnementaux dans l’affichage à l’utilisateur n’est pas obligatoire pour valider le 



 

laissant la possibilité à l’utilisateur de les d

N/A si le service numérique ne comporte pas d’IHM

pour adresser à l’utilisateur des notifications sur 
leur terminal. Il s’agit d’incitations à l’usage du service et du terminal associé (le cas échéant). L’objectif est 
donc de réduire l’usage de ressources informatiques en évitant d’attirer inutilement l’a
l’utilisateur ou en consommant inutilement des ressources informatiques.

donner à l’utilisateur la poss

MISE EN ŒUVRE

Les notifications envisagées par le service numérique sont dans l’intérêt de l’utilisateur en termes de besoin. 

d’application, notification d’interface, 

Il s’agit donc de p

L’utilisateur peut désactiver les notifications ou choisir la fréquence de réception de ces notifications

d’écoconception.

• 

• onne à l’utilisateur la possibilité de désactiver et de réduire, 

l’interface utilisateur). Les possibilités de suppressi



 

N/A si le service numérique ne comporte pas d’IHM

comportement. Depuis l’entrée en vigueur du paquet législatif sur les services numériques (le
la conception ou l’exploitation d’interfaces en ligne 

de ces obligations légales, l’objectif de ce critère est d’éviter le recours à des 
dans l’interface utilisateur susceptibles d’engendrer des surcroîts d’usages en ligne, 

MISE EN ŒUVRE

Il s’agit de p dans la conception de l’interface utilisateur. Si le service 
est en phase d’usage, examiner son interface utilisateur pour identifier et éliminer l’utilisation de 

 
faire certaines actions (désabonnement, désinscription) ou rend difficile l’accès à des informations sur 
les mentions légales, l’empreinte environnementale du service p

 de publicité déguisée ou d’exit publicitaire sans sélection ou choix de l’utilisateur
 Définition d’

 

Le guide de l’association 
éléments trompeurs de l’interface utilisateur.

la Commission européenne (y compris les lignes directrices publiées en application de l’

https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/HTML/?uri=CELEX:32022R2065
https://beta.designersethiques.org/thematique-design-persuasif/concevoir-sans-dark-patterns/1-introduction


 il à l’utilisateur un moyen de contrôle 

N/A si le service numérique ne comporte pas d’IHM

L’objectif est la limitation de l’impact environnemental en donnant de l’autonomie à l’utilisateur pour limiter 

MISE EN ŒUVRE

Le service numérique devrait informer l’utilisateur sur son temps d’utilisation et sur l’impact 
l’

devra utiliser les normes et standards reconnus de quantification et calcul d’impact (par exemple, 
par l’ADEME L’utilisateur devrait 

modes d’affichage et d’usage 

publiée par l’Arcom, en lien avec l’Arcep et l’ADEME

• Le service affiche sur son interface une information à destination des utilisateurs sur l’empreinte 
environnementale de l’usage du service

• Le service numérique propose un mode d’affichage et d’usage sobre, par défaut ou dont l’activation 
est laissée à la discrétion de l’utilisateur, pour diminuer l’empreinte environnementale associée à 

L’utilisateur pourra avoir accès à une informa

• dans la déclaration d’écoconception
l’information environnementale délivrée à l’utilisateur et

https://www.arcom.fr/nos-ressources/espace-juridique/textes-juridiques/recommandation-de-larcom-sur-larticle-26-de-la-loi-visant-reduire-lempreinte-environnementale-du-numerique-loi-reen
https://www.arcom.fr/nos-ressources/espace-juridique/textes-juridiques/recommandation-de-larcom-sur-larticle-26-de-la-loi-visant-reduire-lempreinte-environnementale-du-numerique-loi-reen


 

pour l’utilisateur final.



 

si le service numérique n’utilise pas d’image 

un levier d’optimisation du trafic 
L’objectif est donc d’optimiser le poids des fichiers téléchargés par les utilisateurs en utilisant des formats 
d’image performants.

MISE EN ŒUVRE

typologie d’image et au contexte d’affichage

• 
logos, graphes…)

• » (c’est le mode de compression 

• Format matriciel, compression avec perte (c’est le mode de compression du JPEG)

XL ou un format d’image plus performant pour les images matricielles. Le critère est validé 

XL ou un format d’image plus performant).

AVIF, JPEG XL ou un format d’image plus performant.



Support des formats d’image selon les navigateurs web

d’un smartphone (Samsung Galaxy
en présence d’image WebP ou AVIF, compa

• 
(2012 pour la compression sans perte de qualité). Aujourd’hui WebP est supporté par l’ensemble des 

• 
finalisé en 2019, AVIF est supporté par l’ensemble des navigateurs we

• est un format d’image 
XL n’est pas, à date, 

supporté par l’ensemble des navigateurs web.

• est un format d’image vectoriel. La principale problématique provie

i un tableau détaillant le support des formats d’image par navigateur, afin d’aider au choix du format à 

Un service numérique peut choisir d’encoder ses images dans deux formats d’image

https://greenspector.com/fr/quel-format-dimage-choisir-pour-reduire-sa-consommation-denergie-et-son-impact-environnemental/


 

si le service numérique n’utilise pas d’image 

MISE EN ŒUVRE

Lors de la génération d’une image matricielle, en mode compression avec perte (c’est le mode de 

Les formats de compression sans perte de la qualité de l’image (PNG, WebP en mode «

compression ne dégradant pas la qualité de l’image. Il est toutefois possible de réduire significativement la 
taille en réduisant la palette de couleurs de l’image a

, afin de s’adapter 

que cela n’empêche pas le service d’adopter un «

déclaration d’écoconception la politique de 

https://www.industrialempathy.com/posts/avif-webp-quality-settings/


 

définition alors que le contexte de visualisation n’en a pas 
besoin, ce qui a pour effet d’augmenter la consommation énergétique du terminal et la quantité de données 
transférées. Il est donc important d’ajuster précisément la définition vidéo par défaut a
de donner de l’autonomie à l’utilisateur pour limiter les impacts environnementaux de ses usages en lui 
permettant de réduire ou d’augmenter la définition de la vidéo.

L’objectif est ainsi de limiter les ressources informatiques et la

• 
dire d'un hôte vers un (seul) autre hôte. C’est le mode de diffusion utilis

• Le critère n’est pas applicable au 

désigne une forme de diffusion d’un émetteur unique vers un groupe de récepteurs.

MISE EN ŒUVRE

La mise en œuvre diffère selon le fait que le service numérique est en mesure ou pas de proposer de multiple

• 

• 
doit être facilement accessible sur l’interface. Son activation baisse la définition, de manière à ne 

doit être en mesure de mémoriser ce choix et de l’appliquer pour les prochaines lectures de vidéos.
• 

l’utilisateur (en l’informant le cas échéant que le recours à ce mode «



Type d’écran 

compréhension ou l’expérience utilisateur : 

la facilité d’accès au mode «
Mise en œuvre

Pour valider ce critère, documenter dans la déclaration d’écoconception les définitions proposées selon les 
types de terminaux, l’action du mode 
le choix de l’utilisateur.

Les différentes définitions à utiliser lors de l’encodage vidéo

Plusieurs leviers peuvent être déployés pour optimiser l’impact 
la définition et l’encodage de la vidéo.

L’encodage vidéo e

• Coût processeur pour l’encodage
• 

Un service écoconçu doit limiter le nombre d’encodages. Certains services vidéo proposent plus de 
encodages d’une même vidéo, afin de couvrir plusieurs co

Exemple d’une solution sobre, avec seulement trois définitions

• 

• 

• 



 

de données numériques s’appuie sur des infrastructures ainsi que l’usage d’éq
ont une empreinte environnementale à minimiser. L’emploi d’un codec vidéo efficace (à date

énergétique de l’appareil. Si le codec n’est pas accéléré matériellement par le processeur graphique (GPU), 
d’énergie du 

terminal sera plus importante, ce qui va diminuer l’autonomie d’un terminal sur batterie et possiblement sa 

L’objectif est donc d’optimiser la taille des flux téléchargés par les utilisateurs et les ressources mobilisées 
l’utilisation d’un codec et d’un encodage efficaces.

MISE EN ŒUVRE

de l’efficacité de compression du codec et son accélération matérielle dans les défi

être préféré. Ce mode d’encodage peut dans certains cas être associé à un plafond pour le débit maximal 
afin d’assurer que les contenus plus complexes restent lisibles avec une connexion internet à bas débit.

qualité d’encodage de la de l’utilisateur. Par exemple, 
utiliser le niveau de qualité le plus faible sans dégrader la vidéo visuellement dans le contexte d’utilisation.

La qualité d’encodage des flux audio devrait être adaptée au besoin de l’u

• (débit), du ratio (taux de compression) et de la fréquence d’échantillonnage 

• 
critère 5.6. dédié à l’audio

https://www.sandvine.com/hubfs/Sandvine_Redesign_2019/Downloads/2024/GIPR/GIPR%202024.pdf


• 
d’encodage peut dans certains cas être associé à un plafond pour le débit maximal afin d’assurer que 

• 

ou plus). Le codec H.264 peut être utilisé en secours, en cas d’incompatibilité, à condition qu’un 

• 
• Sont documentés dans la déclaration d’écoconception

audio utilisé(s) pour chaque définition vidéo, le type d’encodage
avec débit maximum/présence de HDR, et le type d’encodage

avec les dates d’introduction 
de l’accélération 

d’introduction de 
l’accélération GPU

* Il convient de noter que l’introduction de l’accélération matérielle GPU correspond à l’année de sortie du 
processeur avec cette accélération matérielle. La date d’introduction de l’accélération matérielle doit être 



• 

par l’ensemble des navigateurs web depuis 2015. Cependant les codecs vidéo développés plus 
récemment présentent des performances plus avancées en termes d’efficacité de compression.

• 

H.264. Il s’agit d’un codec dont les droits d’utilisation sont payants.
Si HEVC est bien pris en charge dans l’écosystème Apple et sur les box TV, ce n’est pas le cas des 

eurs web, à l’exception de Safari.

• 

un gain en compression sur H.264. Autre point qu’il partage avec HEVC

d’énergie sur le terminal lors de la lecture de vidéos ayant recours à ce codec.

• 
AV1 est le codec vidéo présent le plus récent, spécifié en 2018 par l’

Néanmoins, l’accélération matérielle de ce codec vidéo est limitée à certains termin
génération. Toutefois, le parc de terminaux avec un décodage matériel d’AV1 augmente rapidement.

l’
d’écoconception

• le taux de compression de VP9 semble sensiblement moindre que celui d’AV1, mais il 
permet aux vidéos d’avoir un gain moyen de 30

• Faible consommation d’énergie
permet d’avoir une consommation d’énergie très faible. Sur un smartphone ne prenant pas en charge 
AV1, c’est le codec le plus économe en énergie.

• 

• Rapport sur l’état de l’internet en France, Arcep, 2023
• 
• 

https://www.arcep.fr/uploads/tx_gspublication/RA-2023-TOME3_etat-internet-france_juillet2023.pdf#page=72
https://www.arcep.fr/uploads/tx_gspublication/RA-2023-TOME3_etat-internet-france_juillet2023.pdf#page=72
https://blogs.gnome.org/rbultje/2015/09/28/vp9-encodingdecoding-performance-vs-hevch-264/
https://engineering.fb.com/2018/04/10/video-engineering/av1-beats-x264-and-libvpx-vp9-in-practical-use-case/


 

de Chris Priest, de l’université de Bristol au Royaume Uni sur l’usage d’un bouton «
l’application You

• 

• 

• 

Le premier objectif est de réduire le trafic en permettant à l’utilisateur de couper son flux vidéo vi
» afin de réduire le trafic généré par la vidéo qui n’est pas 

Le second objectif est de réduire la consommation d’énergie des terminaux en leur permettant d’activer 
l’écoute de la piste audio d’une vidéo lorsque l’écran est éteint.

MISE EN ŒUVRE

Proposer une option permettant à l’utilisateur de basculer en mode «
lecteur vidéo (et si possible de repasser en mode vidéo, s’il souhaite regarder de nouve

», le flux vidéo n’est plus téléchargé par le lecteur vidéo, qui se limite au flux audio. 

n’est plus visualisé ou que l’utilisateur éteint son écran. Par exemple

• 
: le fait d’appuyer sur le bouton de mise en veille doit basculer la 

ode audio seul, de façon à permettre à l’utilisateur de continuer à écouter la vidéo en 
limitant fortement la consommation d’énergie, l’écran étant éteint et seules les données nécessaires 
à l’audio étant transférées.

• 
». Quand l’utilisateur affiche de nouveau 

l’onglet de la vidéo, celle

Dans le cas d’un service numér

l’utilisateur de choisir son mode de diffusion.

https://dl.acm.org/doi/fullHtml/10.1145/3290605.3300627
https://dl.acm.org/doi/fullHtml/10.1145/3290605.3300627
https://dl.acm.org/doi/fullHtml/10.1145/3290605.3300627


• Le service propose un mode « écoute seule » sur les vidéos, activable à la demande de l’utilisateur 
et qui s’enclenche lorsqu’il peut être détecté que la vidéo n’est pas affichée sur le terminal (par 

d’onglet dans un navigateur ou d’application sur un terminal, fermeture 
d’écran, etc.). Dans l’éventualité où les vidéos du service sont déjà hébergées par un service tiers qui 

• Sont documentés dans la déclaration d’écoconception du service numérique l’emplacement et le 



 

d’écoute

MISE EN ŒUVRE

• 
), en évitant les formats les plus volumineux. L’ensemble des navigateurs web 

• (débit), le ratio (taux de compression) et la fréquence d’échantillonnage au sein 

• 

• 

• 

qu’un codec plus performant soit proposé aux terminaux compatibles
• et le type d’encodage

documentés dans la déclaration d’écoconception du service numérique.



 

contenu et au contexte d’utilisation pour chaque document

l’utilisation de fichiers

MISE EN ŒUVRE

approprié. Par exemple utiliser une image vectorielle si c’est plus pertinent qu’une image 

l’opération du service numérique sont compressés de façon à réduire leur poids et à s’adapter au contexte 
de visualisation, d’utilisation, et à leur contenu. La stratégie de compression des documents doit être 
documentée et auditable par un tiers, par exemple en étant détaillée dans la déclaration d’écoconception du 



 il une stratégie d’archivage et de 

MISE EN ŒUVRE

d’archivage et de suppression des contenus obsolètes, périmés, dépassés ou inutiles à 

d’expiration et un processus d’archivage et/ou de purge automatique.

façon complémentaire à des mécanismes d’archivage automatique, prévoir également des mécanismes 

Pour valider ce critère, vérifier l’existence d’une stratégie d’archivag
l’existence de mécanismes automatiques et de processus manuels pour les contenus dont le traitement 

d’occupation des bases de données et des serveurs physiques.



 

est l’ensemble des composants en opération sur un terminal utilisateur pour permettre 
l’utilisation d’un service numérique.



 Le service numérique s’astreint

si le service numérique ne repose pas sur l’utilisation 
d’un écran

MISE EN ŒUVRE

et non physique. Si le service numérique est un site web, l’écran 
désigne la page, pour une API, l’écran désigne la réponse du serveur.

• 
d’interface, données, contenus, scripts, feuilles de style…). Par exemple pour une page web (avec 

Mo, l’objectif serait de descendre à 1

• 
téléchargées (composants d’interface, données, contenus, scripts, feuilles de style…). Par exemple, 
pour un site web, il serait intéressant d’avoir moins de 30

Afficher dans la déclaration d’écoconception

• 

• 



 

sur l’utilisation 
d’un serveur

L’objectif est de réduire le poids des données échangées. Une partie de l’empreinte énergétique des services 

t donc un axe important d’écoconception. 
Dans la plupart des cas, cette réduction pourra se faire sans dégradation de l’expérience utilisateur.

MISE EN ŒUVRE

La stratégie de cache doit être adaptée au contexte d’application, au type de contenus (images, 
JavaScript, etc.) qui sont transférés fréquemment depuis le serveur vers le client et au scénario d’usage. 

Lorsqu’une même information est susceptible d’être requêtée plusieurs fois, privilégier un stockage 

Vérifier qu’aucune des données destinées à être échangée n’est superflue et que les informations 

Expliciter dans la déclaration d’écoconception du service la stratégie de cache 
pe de contenu, du contexte d’application et des scénarios d’usage.



 

N/A si le service numérique n’utilise pas de connexion 

MISE EN ŒUVRE

toutefois à ne pas générer de la consommation de ressources s’il y a besoin de puissance de calcul po

fichiers peut être contreproductive. Ce critère s’applique uniquement aux fichiers texte (HTML, CSS, 

Ne pas confondre avec le critère 5.2 sur la compression des images (qui n’aborde pas la compression lors du 

https://developer.mozilla.org/fr/docs/Web/HTTP/Compression
https://developer.mozilla.org/fr/docs/Web/HTTP/Compression


d’activer Brotli
• permet d’ajouter le support de Brotli
• 
• 

proposent d’activer Brotli.

https://httpd.apache.org/docs/2.4/fr/mod/mod_brotli.html
https://github.com/google/ngx_brotli
https://github.com/saucecontrol/Brotli-IIS


 

les dimensions d’origine correspondent aux dimensions du contexte 
d’affichage

N/A si le service numérique n’inclut pas de graphiques 

définition trop importante. Il s’agit également de minimiser la consommation d’énergie du 

MISE EN ŒUVRE

taille d’origine, soit proposées
définition significativement supérieure à celle du contexte d’affichage utilisé par le client.

Lors de l’ajout des images matricielles au service numérique, les dimensions d’affichag
redimensionnement est réalisé côté serveur, lors de l’ajout du fichier par un contributeur.

• 

• mages matricielles, affichées dans leur taille d’origine (pas de redimensionnement)
• 

contexte d’affichage.

Si le service numérique permet à un contributeur d’ajouter des images, un redimensionnement doit être 

ou définition d’image.



 

si le service numérique n’utilise pas d’interface 

Il est souvent plus simple pour l’équipe de développement de charger tous les composants, packagés dans 
un fichier compressé quelle que soit la fonctionnalité. Il en résulte que l’utilisateur charge des composants 

lisés. N’utiliser que ce qui est effectivement nécessaire 
du service permet d’économiser de la ressource informatique.

MISE EN ŒUVRE

que lorsqu’ils sont effectivement utilisés.

ou ressources affichées à l’écran (

https://developer.mozilla.org/fr/docs/Web/Progressive_web_apps/Tutorials/js13kGames/Loading


 il l’usage des capteurs des 

N/A si le service numérique fonctionne sans l’usage de 

MISE EN ŒUVRE

mécanismes d’alerte, d’information et de consentement
déclenchement de capteur du terminal par l’utilisateur. Il s’agi

ou par l’activation d’une 
fonctionnalité expressément demandée par l’utilisateur. La définition du 

l’usage des capteurs doit être minimal par défaut, 
mais peut également être proposé à l’utilisateur un permettant de répondre à l’usage 

lles et en particulier la batterie, sans aller jusqu’au 

Vérifier l’affichage de mécanismes d’alerte et de consentement avant tout déclenchement de capteur du 
l’utilisateur. Examiner périodiquement que la durée d’utilisation des capteurs des 

un mécanisme d’alerte et de consentement s’enclenche pour tout déclenchement de 



 

transférées dont il est l’émetteur sur un même domaine

N/A si le service numérique n’utilise pas le protocole HTTP

. Il s’agit ainsi 
d’optimiser la sollicitation des serveurs.

MISE EN ŒUVRE

• ’ensemble de ses ressources pren
• 



 

La partie s’intéresse à l’ensemble des composants en opération côté serveur pour permettre le 
fonctionnement d’un service numérique.



 

mises en cache ou s’il ne s’appuie pas sur la réponse d’un 

MISE EN ŒUVRE

les plus utilisées à mettre en cache afin d’éviter de les 
régénérer. Configurer une durée d’expiration pour les rafraîchir par exemple en invalidant automatiquement 

• cache serveurs utilisés et s’assurer que les ressources les 

• Examiner la présence et les règles d’expiration qui doivent être correctement paramétrées en 

données en temps réel, informations personnalisées…)
• S’assurer de la présence d’un mécanisme de rafraîchissement du cache.

dans la déclaration d’écoconception 



 

numérique ne repose pas sur l’utilisation 
d’un serveur

d’ailleurs dans les obligations du RGPD.

L’objectif est d’alléger les bases de données et les serveurs physiques de données non utiles.

MISE EN ŒUVRE

d’expiration sur les données (fichiers, entrées en base de données…) permettant par la suite 
d’archiver et/ou de supprimer ces données. Implémenter des fonctionnalités qui aident les utilisateurs à 

Mettre en place un processus (de préférence automatique) d’archivage ou de suppression des données 
(fichiers, entrées en base de données…) dont la durée de conservation est dépass

après une durée communiquée à l’uti

d’expiration pour les informations obsolètes et mettre en place un 
mécanisme d’archivage ou
de l’évolution du poids des fichiers stockés et des bases de données.



 il l’utilisateur d’un traitement en 

Éviter les requêtes simultanées provoquées par l’utilisateur s’il ne sait pas que son action est en cours de 

MISE EN ŒUVRE

Rendre indisponible l’action qui génère le traitement (par exemple un bouton de soumission de formulaire) 
lorsqu’elle est initiée par l’utilisateur 
d’informer l’utilisateur que le traitem



 Le service numérique s’appuie

L’empreinte énergétique des services numériques reposant sur une technologie 

ut participant et doivent donc s’appuyer sur un 

utilisé qui consomme le plus d’énergie, car s’appuyant sur le minage. L’objectif est donc de réduire l’impa

MISE EN ŒUVRE

s’assur que l’algorithme de consensus a une consommation énergétique réduite. Par 

• Preuve d’enjeu
• Preuve d’enjeu déléguée
• Preuve d’autorité

Vérifier la consommation d’énergie et en ressources matérielles du mécanisme de consensus utilisé par le 
l’algorithme doit être testé ou reconnu comme pauvre en consommation d’énergie et 

ressources. Selon les fonctionnalités du service, choisir l’algorithme de consensus de la 
Il faudra s’assurer



élevée, le critère n’est pas validé.

et la pertinence de l’algorithme de consens
dans la déclaration d’écoconception.

• 
–

• 

• 
• 

https://ecoinfo.cnrs.fr/2021/11/05/consommation-energetique-des-technologies-blockchain/
https://ecoinfo.cnrs.fr/2021/11/05/consommation-energetique-des-technologies-blockchain/
https://www.assemblee-nationale.fr/dyn/15/dossiers/enjeux_technologiques_blockchains_rap-info
https://www.assemblee-nationale.fr/dyn/15/dossiers/enjeux_technologiques_blockchains_rap-info
https://coinacademy.fr/academie/differents-algorithmes-consensus-blockchain/
https://journals.openedition.org/terminal/9059#tocto1n2


 

Il s’agit des moyens mis en œuvre côté hébergement pour permettre la conception/développement, 
l’utilisation, et si applicable, l’entraînement d’un service numérique. Toute la chaîne d’hébergement 



 

N/A si le service ne repose pas sur l’activité d’un centre 

de l’empreinte carbone du numérique en France et leur 

important de prendre en compte dans le choix de la solution d’hébergement les pratiques du centre de 

MISE EN ŒUVRE

, l’hébergeur devra avoir pris des 

abiotiques (minérales/métalliques). Afin de vérifier les engagements environnementaux pris par l’hébergeur, 

• 
• …
• …
• 

(SBTi)…) mutualisation des ressources machines
• ype de refroidissement minimisant la consommation de l’environnement technique en fluides 

• 
• ise en place d’effort d’amélioration de la performance énergétique de l’hébergement 

• nalyse d’impact environnemental du 

• olitique de construction du centre de données et minimisation de l’artificialisation des sols

https://www.iso.org/fr/standard/60857.html
https://www.iso.org/fr/standard/60857.html
https://www.usgbc.org/leed/v5
https://bregroup.com/products/breeam/
https://competences.afnor.org/formations/hqe-et-qeb-integrer-ces-demarches-dans-vos-projets-de-construction
https://ghgprotocol.org/
https://www.iso.org/fr/standard/72888.html
https://www.cdp.net/en
https://sciencebasedtargets.org/
https://www.iso.org/fr/standard/69426.html


• 
lorsqu’il s’agit de communications sur la neutralité carbone, 

d’ d’ d’une feuille de route interne, sans possibilité de vérifier la mise en œuvre 
i certifie la mise en œuvre.

de l’environnement. Afin de vérifier la véracité des données communiquées par les centres de 
conseillé de demander à l’hébergeur les certificats relatifs aux performances environnementales ainsi que 

Vérifier ou demander des engagements à l’hé –

S’assurer de la 
de données par l’hébergeur (se référer

méthodologie de la Commission européenne dans le contexte de l’acte délégué sur la taxonomie climat
permet d’évaluer le respect de ce Code de conduite 

d’écoconception du service l’empreinte environnementale de 
l’hébergement et la mise en place d’engagements environnementaux

• Qu’est
• 

https://e3p.jrc.ec.europa.eu/publications/assessment-framework-data-centres-context-activity-81-taxonomy-climate-delegated-act
https://ecoinfo.cnrs.fr/2020/05/19/guide-des-bonnes-pratiques-du-code-de-conduite-europeen-sur-les-datacentres/
https://e3p.jrc.ec.europa.eu/node/575
https://e3p.jrc.ec.europa.eu/node/575


 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

des engagements en faveur de l’environnement 
impacts environnementaux de l’achat de ces équipements, politique d’achat (achat durable, 

réparable), politique d’usage ( , réparation par exemple) et politique de fin d’usage (réemploi et 
échets d’équipements électriques et é

MISE EN ŒUVRE

s, routeurs…) et sur la gestion du cycle de vie de son parc. 
Par exemple, il serait intéressant que l’hébergeur indique une durée de vie totale de ses équipements 

(ou un objectif en ce sens, si les installations de l’hé

Vérifier la mise en place d’un plan de gestion des équipements informatiques par l’hébergeur. Le 
’achat durable et les 

actions mises en place pour minimiser l’empreinte environnementale du cycle de vie du matériel utilisé par 
l’hébergeur. Pour valider le critère, ce plan devra être référencé dans la déclaration d’écoconception du 



 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

Il s’agit de connaître la consommation d’énergie 
l’hébergement.

MISE EN ŒUVRE

d’hébergement. Pour les hébergements en activité depuis plus de 
sur la base d’une méthodologie se référant à des normes et 

Sélectionner un hébergeur qui indique son PUE et la stratégie mise en œuvre pour le réduire. La 
communication de cet indicateur s’accompagne de la communication de la méthodologie utilisée pour le 

Le PUE est un indicateur d’efficacité énergétique qui consiste en un ratio entre l’énergie totale consommée 
’ensemble du centre d’exploitation (avec entre autres, le refroidissement, le traitement d’air, les 

onduleurs…) et la partie qui est effectivement consommée par les systèmes informatiques que ce centre 

centres de données. Cependant, améliorer cet indicateur peut dégrader d’autres indicateu
l’impact global, ni la consommation d’énergie d’où l’intérêt de suivre plusieurs 

indicateurs (consommation d’énergie, consommation d’eau, politique de gestion du matériel, etc. 

Les centres de données les plus récents n’ont pas encore le taux de remplissage suffisant pour que 
le PUE réel soit l’indicateur approprié. Ainsi, en dessous de ans d’activité, le PUE 

ce cas uniquement pour éviter les risques d’obsolescence.

Quel est le PUE de l’hébergeur du service numérique
l’hébergeur du service numérique.



de l’hébergeur sont entrées en activité depuis moins de –
ans d’activité des installations).

d’écoconception du service.



 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

consommation d’eau nécessaire au refroidissement des serveurs. Éviter le stress hydrique (c’est
pénurie d’eau potable). 

MISE EN ŒUVRE

quantité d’eau consommée et l’énergie totale utilisé
– –

sur la base d’une méthodologie se référant à des normes et standards 

icateur peut dégrader d’autres indicateurs, sans que l’impact 
global, ni la consommation d’énergie, d’où l’intérêt de suivre plusieurs indicateurs (consommation d’énergie, 
consommation d’eau, politique de gestion du matériel, etc.).

Le critère est validé si l’hébergeur du service numérique démontre une démarche de minimisation de sa 
consommation d’eau en suivant les indicateurs pertinents, en particulier son WUE. L’objectif d’un WUE 

–
ans d’activité des 

– –

déclaration d’écoconception du

l’appréciation de ce 
critère, en particulier concernant l’objectif chiffré du WUE.



 il un hébergement dont l’origine de 
consommation d’électricité est documentée et majoritairement 
d’origine renouvelable

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

L’objectif de ce critère est de promouvoir la transparence sur l’origine de la consommation électrique des 
centres de données et d’œuvrer à la transition énergétique, en particulier au développement des énergies 

MISE EN ŒUVRE

Demander à l’hébergeur sa politique en termes d’achat d’électricité. Les PPA (
des contrats d’énergie renouvelable de long terme sont considérés
certificats d’origine de l’électricité.

annuelle d’énergie contractualisée devra être renseignée, 
en précisent les modalités de fourniture d’énergie renouvelable

des garanties d’origine. Pour les garanties d’origine renouvelable, l’additionnalité doit être 

part en électricité bas carbone est également une donnée pertinente pour appréhender l’empreinte 
nnementale du mix énergétique de l’hébergement.

S’assurer de la transparence de l’hébergeur en matière d’énergies renouvelables.

Demander des justificatifs sur la provenance de l’électricité consommée par l’hébergeur (PPA
ertificat d’origine de l’électricité).

Le critère est validé si l’hébergeur du service numérique est transparent sur son mix énergétique et 

delà de l’indicateur REF, l’hébergeur devra renseigner la 

https://publications.jrc.ec.europa.eu/repository/handle/JRC118558
https://publications.jrc.ec.europa.eu/repository/handle/JRC118558
https://www.iso.org/obp/ui/#iso:std:iso-iec:30134:-3:ed-1:v1:en


quantité annuelle d’énergie contractualisée telle que décrite dans la section ise en œuvre

a provenance de l’électricité consommée par l'hébergement
d’écoconception du service



 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

L’objectif est d’abord de privilégier un hébergement dans le pays où l’intensité carbone est peu élevée, et 

par les données et donc réduire l’infra

MISE EN ŒUVRE

de l’hébergement.  

érifier que l’hébergeur
l’

gCO₂e
gaz à effet de serre telle que définie par l’initiative 

l’Accord de Paris (à partir de 2030, le seuil à respecter est de 80 gCO₂ gCO₂eq/kWh 
– –

favoriser le choix d’un hébergement 

Documenter dans la déclaration d’écoconception, la localisation (pays, ville) de l’hébergement 

met à disposition des données détaillées et ouvertes sur l’intensité carbone de 

https://app.electricitymaps.com/map
https://sciencebasedtargets.org/resources/legacy/2020/06/SBTi-Power-Sector-15C-guide-FINAL.pdf
https://app.electricitymaps.com/zone/FR


 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

diminuer ou de récupérer l’énergie produite, par exemple pour 
tale de l’ADEME

MISE EN ŒUVRE

générée (par exemple, pour chauffer directement les bureaux ou d’autres installations à proximité) ou 

l’empreinte environnementale de l’hébergement.

l’hébergeur 

d’écoconception
r produite soit positif, en tenant compte de l’investissement initial pour la 

l’adaptation des installations pour 

inférieur ou égal à 1,2 si les installations de l’hébergeur sont 
–

d’activité des installations). – bien qu’efficient énergétiquement –

https://fondschaleur.ademe.fr/chaleur-fatale-2/


 

N/A si le service numérique repose sur l’hébergement 
de moins de l’équivalent de 10

MISE EN ŒUVRE

contexte d’utilisation. Il convient d’avoir une réflexion sur le mode de stockage des données 
existe plusieurs technologies sur le marché, toutes n’ont pas nécessairement le même impact.



 

N/A si le service n’utilise pas d’hébergement

Il s’agit de se poser la question du bon niveau de service sélectionné par rapport au besoin. Plus le taux de 

MISE EN ŒUVRE

si l’une des fonctionnalités du service n’est pas disponible pendant un certain temps

• qu’il y a de moins cher, parfaitement adapté aux applications qui ont un 

• 
éteintes. Procédé un peu plus cher qu’un 

plupart des applications qui n’ont pas d’

• 
réel mais potentiellement en qualité légèrement dégradée s’il y a un incident

• 
Aucune perte de service n’est tolérée, mais cela a 

la présence d’un SLA (



 

minimiser l’impact environnemental des calculs et transferts de 

N/A si le service numérique n’inclut pas de calculs ou 

, mises à jour, entraînement…) 

serveurs ou les réseaux sont le plus sollicités, de façon à éviter l’achat de nouveaux équipements pour 
. Préférer les transferts de données d’un terminal mobile lorsque celui

MISE EN ŒUVRE

• 

(par exemple utiliser l’API Ecowatt développé
E et l’ADEME).

• 
de calcul est faible (afin d’éviter l’achat de nouveaux équipements).

• Il s’agit de d itant l’utilisation du réseau internet 



d’écoconception de la mise en œuvre de méthodes pour 
décaler les calculs et transferts de données asynchrones en fonction de la disponibilité de l’énergie électrique 



 

en place de principes d’écoconception et de frugalité quant à l’entraînement et l’inférence des modèles 
algorithmiques utilisés pour l’IA. La phase d’apprentissage désigne le processus par lequel un système 

fonctionnalités. Elle est suivie par une phase d’inférence, de mise en œuvre des modèles entraînés.



 il interrogé la nécessité d’une phase 
d’entra

La phase d’apprentissage ou d’entrainement 
peut nécessiter l’utilisation d’un important volume de données et de calculs. Largement répandue dans le 
domaine de l’intelligence artificielle, la phase d’entraînement peut engendrer une gran
d’énergie et de ressources. L’objectif est donc de réduire l’empreinte environnementale de la phase 
d’apprentissage en évitant de recourir à ces techniques si le besoin n’est pas avéré ou en 

Il s’agira donc de s’interroger sur la nécessité d’inclure une phase d’entraînement dans le service numérique. 

MISE EN ŒUVRE

Ne pas intégrer de phase d’entrainement dans le service tant que le besoin n’est pas avéré.  Pour établir ce 
Mise en œuvre

la nécessité ou non de l’inclusion d’une phase d’entraînement.

Il conviendra de s’interroger régulièrement sur la valeur ajoutée espérée par la phase d’entraînement : l’ajout 
d’une phase d’entraînement améliore il significativement le service numérique dans l’atteinte des besoins 

? L’amélioration est elle effectivement perceptible et utile pour l’utilisateur

e d’entraînement tant que le besoin n’est pas démontré et 

Pour démontrer le besoin d’une phase d’entrainement il s’agira de cibler des publics, le

d’écoconception le lien avec les 
expliquant la nécessité (si pertinent) de l’inclusion d’une phase d’entraînement dans le service numérique, 
en particulier en termes de valeur ajoutée pour l’utilisateur. Si les besoins sont clairement établis, il 



d’entraînement 

Le critère est validé si le service n’intègre pas d’apprentissage non justifié ans l’éventualité de la mise en 
place d’une phase d’apprentissage, les critères de documentation susmentionnés démontrant l’utilité de la 
phase d’entraînement et son caractère proportionnel au regard de ses cibles ainsi que des fonctionnalités 



 il une phase d’apprentissage avec un 
niveau de complexité minimisé et proportionné à l’usage effectif du 

d’entraînement

ettre en question le choix de la méthode d’apprentissage pour le service numérique et choisir la méthode 
d’entraînement la plus , adéquate et proportionnée à l’usage du service.

MISE EN ŒUVRE

à des technologies d’apprentissage profond (

et en ressources matérielles de la méthode d’entraînement utilisée 

d’énergie et 

d’écoconception du service le besoin de méthodes plus 
consommatrices par une référence à un état de l’art précisant la nécessité de méthodes plus complexes pour 

d’usage cible.

Le critère est validé si le choix de la méthode d’apprentissage est l’alternative la plus sobre disponible selon 
l’état de l’art et les caractéristiques du service
d’écoconception associé ainsi qu’



 

limiter la quantité d’entraînement nécessaire à son fonctionnement

d’entraînement

Limiter la phase d’entraînement utilisée par le service numérique en 

MISE EN ŒUVRE

d’un modèle pré

en œuvre les outils permettant la production de métriques de consommation de ressources 

S’assurer de l’utilisation de CPU, 
l’

dans un pays à l’intensité carbone la plus faible pos

Avant la conception du service, faire un état de l’art des modèles existants pouvant s’apparenter à la 

). Si le service n’utilise pas un modèle préexistant (déjà entraîné ou pré
d’écoconception en quoi le cas d’usage est différent de ce qui existe 

dans l’état de l’art.

, le service devrait avoir mis en place le suivi d’indicateurs de consommation 
de ressources et de qualité des fonctions de la phase d’apprentissage pour assurer l’optimisation de la 
quantité d’entraînement sous



 

la phase d’apprentissage

d’entraînement

Il s’agit de s’interroger sur les données collectées et 
traitement pour la phase d’entraînement, en privilégiant des données existantes et en 

limitant la collecte de nouvelles données. Ce critère est pertinent pour la phase d’apprentissage, caractérisée 

MISE EN ŒUVRE

de nouvelles données et la puissance de calcul requise pour l’analyse 
l’empreinte environnementale de l’acquisition de nouveau matériel de stockage contre celui du 

Veiller à limiter la captation de nouvelles données pour la phase d’apprentissage.

pour les données de la phase d’apprentissage.

respect de la vie privée et objectifs d’écoconception se rejoignent.

Utiliser des bases de données existantes pour l’entraînement de son service numérique. Vérifier que la 
est minimisée et mentionner les méthodes mises en œuvre dans la 

d’écoconception du service numérique.

es données utilisées pour la phase d’apprentissage.

phase d’apprentissage tout en documentant sa gestion de
l’inclusion des enjeux de sobriété, dans sa déclaration d’écoconception.



 il l’occurrence de mise à jour et de 

d’entraînement

Il s’agit de questionner

MISE EN ŒUVRE

Etablir dès la conception du service les paramètres de déclenchement d’un 

d’éventuelles contraintes légales

choix effectués dans la déclaration d’écoconception du service
d’écoconception.

Le critère est validé s’il est démontré que la fréquence de 
suivi d’indicateurs (de 



 

pour les modèles utilisés lors de la phase d’entraînement

d’entraînement

Compresser les modèles d’intelligence artificielle 
l’impact environnemental.

MISE EN ŒUVRE

• 
• 
• 
• (pour limiter l’impact de la quantification)
• 
• 
• 
• …

Le critère est validé si le service numérique justifie de la mise en œuvre de méthodes de compression de 
dans la déclaration d’écoconception du service numérique.



 il une stratégie d’inférence 

d’inférence

Réduire l’empreinte environnementale des modèles algorithmiques utilisés dans le domaine de l’intelligence 
artificielle en optimisant le besoin en ressources de leur phase d’inférence. 
important pour l’ Si la phase d’entra
comme la plus consommatrice en énergie, le développement de l’IA générative tend à accro
consommation d’énergie de la phase d’inférence, du fait du nombre de requêtes 
massivement consommés par le grand public. L’optimisation de la phase d’inférence est nécessaire pour 
aboutir à des modèles d’intelligence artificielle plus frugaux.

MISE EN ŒUVRE

Définir une stratégie d’inférence qui minim
cibles utilisatrices. Mettre en place des indicateurs de suivi de consommation d’énergie, besoin en ressources 
de calcul, nécessaires à la phase d’inférence. 

ratio entre ressources consommées et satisfaction des utilisateurs. S’assurer que la phase d’inférence permet 
d’optimiser 

l’empreinte environnementale (en particulier, dans un pays à l’intensité carbone la plus 

La stratégie d’inférence du service est adaptée aux 

ressources et de satisfaction des utilisateurs sont mis en place pour ajuster la phase d’inférence, avec pour

Le critère est validé si le service numérique démontre dans sa déclaration d’écoconception la mise en place 
d’écoconception dans sa phase d’inférence, adaptée aux besoins des utilisateur
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